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f.imnicnccrcfu i\ tr.ivcrfcr leur» ilcHlim , comme ili avoltnt fut aiitrcfoii lUni

l'Inde, lit tcnicrvru ircmpuilimucr touic l'Armcv. (^ucIi|iK« lui^iinci i plu-

ricuM chevaux en inminireni; in.iU cette p.rfulio avant clc tUcouveric par la

traliiroM ilim il', i e<»ni|)Iic.'S, Ui traître» l'urciu \xi\\'<s r.ms pirji- an (i| ik iV,.

d^'P'.'e, et leur C'lier(\pi»re a la liouehe il un Can(»n,Lt*u iHïit m m en pi», ee».
)

l'ii

iVul, (lui prorilKi tiue la Sainti -Vierge lui iivoit ordonne de le reiulrc Chrétien

foi'i le nom de Laurent, iditint par graee d'être pendu.

lÎAHKr. I o envoya dei Amlulladeur» au iMuii.iri[iie du Monomotapn , f\y\\

les re',ut avec utu dillinction i xiraordinaire. Loin de les iraiirr coinine ecux

dej autre* Trinees, (|Mi ne le prifentoictit kL.v.uu lui <|u'a genoux
, piuU nuds

& fans arme», e\: «|iii le prol.rnoient juliiu'a terre devant l'on Trône, il

leur accorda ime auilience Tort honorable. I.e '.UvHii" de cetie AnilMllade eloit

de lui iKinander II p^rinillioii d.' le vmi^.»" du Uoi de Mongis, fi'.ii s'itoji ré-

volte eoiitre lui, C^ cellede pcUcircr juliiu'aux Mines de I', it"a Ci: dw Maiuhï<ii.

\.\\ première de ces deu\ ilemanJe» n'etoit (ju'im prétexte liatleur pour clil^nir

la jeconde ,
parce tjue le'l'erriloire de Monf^as etuit llcue enLre .Scna vît les .Mi-

nes, il lallou rueJl'iiremetu s'ouvrir im p.iH'i'.fe par l'cpte. I/Knip>.reur coti

fi'iitir aux deux propoliiiuiis, *\. lit ollrir a Darreio cen: mille huniiues , (ju'il

refiiia.

1/a r m k F. Portu|i,aire fj remit en marehc. Klle â( it compofce de cin(| cens

foixante nioul<|uetaire.s »ïs: de vingt-trois cavalier.*. IVndaiu dix jours (lu'eiie

emplov a dans C' tte route, elle eut heaucoup a loullVir de la foif \ de la faim.

Il lalhu liiivre prel'iiue coiuinuellemeiu la Kivieie de Liimlizc (J), doiu le

cours el^ fort r:ipide, & l'ur l;ii|nill'.' savineent, à tjuatre-vingt dix lieues de

Ala Mer d'I'-tliiopic, des pointes iL- la haute Montagne de l.iipatii, [qui paroif-

fent comme (urpcndues (Iir loti eanal.] A l.t (in tlccetteennuyeule marche, les

Portugais eommeiiecreuL à découvrir une partie de leurs ennemis, & reiiur-

quereiu bien-i<»t plus clairement ([ue tout le Pays ctoit couvert d'I lahitans ar-

ij^mes. liarrer.o ne s'allarma point de ce fpecLiele, [jugeant bien (|u'il lui droit

tres-dillieile tie ileeouvrir julqu'où cette multitude s'ttendoit, il rangea Ion Ar-

mée en h if aille. |
Il donna l.i eonduite de Ion avant-garde à X'alco- Fernando

Ihmciiy Ck le reîervant celle de l'arrière-garde, il pla(,a ion bagage vS: (juehiues

pièces de canon dans l'intervalle de ces deux corps, l.orliju'il fut prêt d'en

venir à la ch irpe, il lit avancer Ion artillerie au fiont de la troupe ii!t fur les

flancs, {.'ennemi s'apprcicha il'un air ferme. Son ordre de bataille formoit un

f^-rcroilTant. |
A\'u'U qu'on en vint aux mains,] une vieille femme, clebre, Il

l'on en croit l'Auteur, par la profelîion qu'elle failbit de la Magie, Ht quelques

pas hors des rangs »!i; jeita ([Uelcjues poignées de poudre vers l'Armée Portu-

gailc, en ufruraiu lesC'aiVres (|ue cette poudre l'eule leurgirantilKut la \'l(.^b)irc.

Ibrreto, qui avoit appris dans l'Inde combien la luperiliLion a de pouvoir fur

les Mores, chargea un de fesCanoniers de pointer vers cette fjmme ; «S: fes

ordres furent exécutes avec tant de bonheur, qu'on la vit v )ler auli-tot en

pi'-ces, à la furprife ixtréme de tous les C'a iVres, cjui la croyoïunt invulncra-

i)le. Harr<'t(j fit |
rcfent au C.uionicr d'une ehaaie d'Or.

ié'E N N E M i cor.tinuude s'ajiprueu.r, mai;» faus oïdfe. Il fit bien-tùt pleuvoir

une»
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